
En Mauritanie, mais également dans d’autres 
pays du monde, en raison de la deuxième vague du 
Covid-19, plusieurs ONG ont dû fermer leurs bureaux 
et interrompre des projets sur le terrain. Le vide qui 
en résulte a accru l’exposition et la vulnérabilité des 
migrants et des réfugiés à Nouadhibou, deuxième ville 
du pays. Le surpeuplement des camps, l’immigration 
illégale de l’Afrique vers l’Europe, les conflits armés 
et la nécessité de gagner sa vie font partie des 
nombreux défis qui compliquent le suivi des mesures 

Auprès des migrants et réfugiés à Nouadhibou

                                                                          Mauritanie - La lutte contre le covid-19 

Sensibilisation sur les mesures sanitaires - Mauritanie

Nous avons tous connu de nombreux 
changements de style de vie dus 
aux restrictions nécessaires pour 
combattre la pandémie de Coronavirus 
au cours de l’année dernière.  La plupart 
d’entre nous connaissent quelqu’un qui 

a présenté une insuffisance respiratoire  
suite à une infection au COVID-19 suivie 

d’une longue période de rétablissement.  
Certains d’entre nous auront même perdu un membre de 
leur famille, un voisin ou un ami décédé des suites de cette 
nouvelle et terrible infection virale. 

Les Spiritains ont également payé un lourd tribut. Bien que 
de nombreux Spiritains aient contracté le COVID-19 et s’en 
soient remis, nous savons que l’impact a été le plus fort pour 
les personnes âgées et en particulier celles vivant dans des 
maisons de retraite. Malheureusement, un total de trente 
et un Spiritains, 13 en France et 18 en Irlande, sont morts 
pendant la pandémie. Ces missionnaires avaient vécu une 
vie extrarordinaire d’engagement passée en grande partie 
en Afrique, en Amérique du Nord et du Sud principalement 
dans les années 80 et 90. Qu’ils reposent éternellement en 
paix. 

A côté des mesures préventives classiques, beaucoup 
mettent leur espoir dans la réussite d’un programme de 
vaccination universel.  Cependant, dans des pays comme 
le Brésil et la Tanzanie, les politiques et les pratiques 

gouvernementales en matière de lutte contre cette maladie 
sont loin d’être parfaites. Un exemple inquiétant est l’attitude 
adoptée par le président de la Tanzanie récemment décédé, 
John Magufuli, qui a déclaré que la Tanzanie était exempte de 
COVID après trois jours de prières nationales ! Cela a entraîné 
l’arrêt des campagnes de dépistage et de communication 
publique sur le virus, ainsi que la déclaration des cas et des 
décès. Heureusement, la Tanzanie est depuis peu revenue 
sur cette position. Une telle ambiguïté contraste fortement 
avec la politique vaccinale promue par le Pape François : 
“Pas de vaccin, pas de travail !”  

Dans ce premier bulletin d’information Kibanda de 2021, 
nous présentons deux des projets sur le coronavirus mis 
en œuvre par des spiritains. Le Père Florian Pachel Mbabe, 
Directeur de l’Association Daniel Brottier à Nouadhibou, en 
République Islamique de Mauritanie, partage avec nous son 
implication dans le projet “Aide sanitaire et nutritionnelle 
d’urgence aux victimes du Covid-19” financé par Kibanda 
pour les Migrants et les Réfugiés. De même, le Père Gaudence 
Mushi, curé de la paroisse de Ngorongoro en République 
de Tanzanie, se concentre sur un “Programme de sécurité 
alimentaire et de prévention” COVID-19 similaire parmi les 
pasteurs nomades Massaï de la région de Ngorongoro au 
nord de la Tanzanie. 

Si ces articles vous interpellent, continuez à nous 
soutenir ! 

Michael Begley, CSSp, Directeur exécutif
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Gaudence Mushi

à l’entré

de confinement, d’hygiène et 
d’assainissement destinées à 
prévenir la deuxième vague du 
Covid-19. 

  La Mauritanie pour faire 
face à cette situation, après 

avoir enregistré 17110 cas de 
contamination et 435 décès le 19 

Décembre 2020, a progressivement 
instauré des mesures de distanciation 

sociale afin de freiner la propagation de la maladie. En 
outre, la fermeture des frontières, des  établissements 
d’enseignement, des centres psychosociaux dans le 
pays  a exposé les migrants au chômage, au travail 
forcé, et à d’autres formes d’exploitation, avec un 
risque accru de violence sexuelle contre les femmes. 

Face à cette situation, l’Association Daniel Brottier a 
obtenu de Kibanda le financement de 6000 Euros, pour 
mettre en place un mécanisme de protection sanitaire 
et social, afin de venir en aide aux migrants et réfugiés 
très éprouvés par la crise sanitaire. 

 D’une durée de 5 mois, l’objectif global de ce projet 
était de contribuer à la prévention Covid-19, notamment 
des campagnes de sensibilisation,  des dons pour les 
centres de santé éloignés de la ville, la distribution 
d’articles d’hygiène masques de protection, gels hydro-
alcooliques et des dispositifs de lavage de mains dans 
les quartiers les plus pauvres, l’achat des médicaments 
pour les personnes malades.

 Depuis le début de la pandémie, notre Association  
mène diverses actions pour venir en appui aux 
populations vulnérables. C’est ainsi que deux 
campagnes de distribution ont été organisées le 
14/11/2020 et le 02/12/2020. Les membres de 
l’Association se sont déplacés dans la zone urbaine 
de Nouadhibou pour apporter leur soutien à près de 
370 familles de migrants qui ont pu bénéficier de kits 
alimentaires de premières nécessités : riz, sucre, huile, 
pâtes alimentaires... 

En outre, l’Association a fait imprimer 1000 affiches 
de sensibilisation sur les mesures à prendre pour 
proteger la santé. Nous avons fait le plaidoyer auprès 
des différents autorités locales en vu d’obtenir leur 
adhésion à la stragie de sensibilisation. 

L’Association Daniel Brottier remercie sincerement 
Kibanda pour son appui financier. Elle souhaite 
continuer de soutenir les migrants en ces temps 
d’épreuves et de difficultés. Nous n’allons pas baisser 
les bras à cause des difficultés liées au Coronavirus, car 
nous avons, la responsabilité d’aider les plus pauvres. 
Plus c’est difficile, plus il faut aimer pour le bonheur 
des plus vulnérables.

Fait à Nouadhibou, le 22 Février 2021
Père Florian Pachel MBABE, CSSp

Aide sanitaire d’urgence à une femme migrante - Nouadhibou

Désert de Mauritanie

     Florian Mbabe



Notre paroisse 
est située 
dans le cadre 
m a j e s t u e u x 
de la zone de 
c o n s e r v a t i o n 

du Ngorongoro, 
dans le nord de la 

Tanzanie, qui abrite 
le vaste écosystème du 

cratère du Ngorongoro. À côté de 
notre paroisse se trouve le parc 
national du Serengeti (littéralement 
“plaines sans fin” en langue maa), un 
vaste paysage de savane d’environ 
30 000 km² où la faune sauvage est 
abondante. 

Si notre objectif premier est de 
fournir un soutien sanitaire, social, 
éducatif et pastoral à la population 
indigène maasaï, nous répondons 
également aux besoins du personnel 
de l’hôtel et de la conservation, ainsi 
que des touristes de passage.   Le 
système de santé est faible et les 
gens meurent de maladies évitables, 
tandis que l’assainissement de 
base et l’accès à l’eau potable font 
généralement défaut.  

Le coronavirus nous est parvenu 
comme une urgence médicale 
potentiellement mortelle.  À cet 
égard, nos interventions sont axées 
sur la prise de mesures préventives 
pour lutter contre la propagation 
rapide du Covid-19, ainsi que 
sur un programme de sécurité 

alimentaire visant à atténuer la faim 
et la malnutrition.  Ces mesures 
consistent à faire en sorte que 
chacun ait accès à des informations 
précises et approuvées par l’OMS 
sur le Covid-19, à fournir du 
matériel de lavage essentiel au 
niveau des ménages et à apporter 
une aide alimentaire aux familles 
vulnérables, notamment celles qui 
ont de jeunes enfants.

La diffusion de l’information se 
fait dans les écoles, les lieux de 
culte dont une mosquée, les bomas 
(centres) culturels et auprès de 
petits groupes cibles, notamment 
ceux qui fréquentent assidûment les 

marchés aux enchères d’animaux, 
dispersés dans la réserve. Ces 
sessions de formation sont 
accompagnées de la distribution 
de matériel sanitaire - plus de 600 
masques, des centaines de litres 
de savon liquide pour le lavage des 
mains, 140 seaux avec robinets et la 
construction de stations de lavage 
des mains (Tippy taps) ont été 
livrés. Le succès de cette opération 
a été rendu possible par une étroite 
collaboration avec les travailleurs 
sociaux et sanitaires locaux, les 
chefs de village, les catéchistes 
et les étudiants bénévoles. Notre 
programme alimentaire est 
également en cours et, à ce jour, 
près de 900 personnes en sont déjà 
les bénéficiaires directs.  

Malheureusement, nous ne 
disposons pas actuellement de 
statistiques sur le nombre de 
Masaïs touchés par le Covid-19, que 
ce soit en termes de diagnostics ou 
de décès.  Le ministère de la Santé 
a cessé de fournir toute statistique 
relative au Covid-19 depuis avril 2020. 
Les Maasai ont très peu d’options 
en termes d’accès à l’agriculture 
et aux autres opportunités 
économiques, en dehors de leur 
mode de vie traditionnel basé sur 
l’élevage. Cependant, l’interdiction 
de toute culture dans la réserve, 
rétablie en 2009, fait de l’insécurité 
alimentaire une caractéristique 

Gaudence Mushi

Parmi les pasteurs Maasaï à Ngorongoro en Tanzanie du Nord 

 Tanzanie - Prévention du covid-19

                                                                                        Les élèves d’Olbalbal avec les masques de protection

à l’entré

           Robinets à l’entrée d’un «boma culturel»
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Chères lectrices, chers lecteurs, 
si vous désirez ou préférez recevoir ce bulletin par Internet, veuillez nous transmettre votre adresse électronique ou celle d’un ami à l’adresse suivante: 
                             kibandacssp@gmail.com
Si vous ne désirez plus recevoir ce bulletin, veuillez nous en informer. Merci. Carmo Gomes

Chères lectrices et chers lecteurs,

Kibanda est une initiative 
commune des neuf supérieurs 
provinciaux d’Europe regroupés au 

sein de l’Union des Circonscriptions 
Européennes (U.C.E.) Ces supérieurs 

expriment ainsi la solidarité de leurs 
provinces avec les spiritains qui travaillent au 

service de populations de l’hémisphère sud vivant dans 
des situations où leurs besoins et leurs droits sont tout 
sauf assurés. 

Les spiritains qui sont sur le terrain formulent des 
projets de développement en lien avec les populations 
et les autorités locales qui apportent leurs contributions 
propres à ces projets constituant ce que l’on appelle la 
participation locale, gage d’une bonne appropriation 
future du projet. Cette participation locale consiste 
aussi à gérer le projet en vue de sa réalisation conforme, 
ce qui requiert du professionnalisme.

Pour sa part, Kibanda finance les projets envoyés par 
les spiritains de l’hémisphère sud 

soit indirectement en présentant ces projets à des 
agences de financement, 

soit directement par des dons récoltés principalement 
en Belgique. De nombreux projets sont cofinancés, 
c’est-à-dire qu’ils bénéficient de plusieurs financements 
partiels à la fois en vue d’atteindre le montant demandé. 
D’autres agences de développement spiritaines en 
Irlande, au Portugal et aux USA contribuent parfois à 
ces cofinancements, comme dans le cas du projet en 
pays Masaï détaillé dans ce numéro. Le rôle de Kibanda 
consiste donc à coordonner différentes contributions 
tout en y ajoutant la sienne propre. C’est ici que 
votre intervention prend tout son sens et est même 
primordiale pour permettre à Kibanda de continuer ce 
travail de façon crédible et efficace. 

Chaque euro que vous versez contribue intégralement 
au financement de projets. 

Plus que jamais, je compte sur votre générosité en ce 
temps de Carême pour contribuer à édifier la ‘Maison 
commune’ que le pape François appelle de ses vœux où 
toutes et tous seront un jour assis.es à la même table, 
comme sœurs et frères, tou.te.s enfants du même Père.

Christian Roberti, CSSp

Christian Roberti

     Mot du Président

permanente de la population. De 
plus, l’effondrement du tourisme, 
conséquence directe du Covid-19, a 
exacerbé cette triste situation. 

Nos interventions ont été rendues 
possibles par une subvention de 
5 000 € de Kibanda en Belgique 
et une subvention d’urgence 
anticipée de 13 500 € de Misean 
Cara, une organisation caritative 
basée en Irlande. Nous sommes 
très reconnaissants de ce soutien 
généreux. 

Gaudence Mushi, CSSp, Pasteur de la 
paroisse de Ngorongoro Diffusion d’informations dans un boma culturel


